
L’avez-vous entendu ? La ru-
meur ne court pas aussi vite
chez nous qu’en Afrique

mais l’abbé Bély passe dans nos
chapelles pour nous parler de la
mission qu’il va rejoindre, celle du
Nigeria qui est dans la droite ligne
de la mission du Gabon. 25 ans de
grâces : quatre prêtres, trois frères,
quatre religieuses dans ce pays qui
sait ce qu’il lui doit, n’ayant pas hé-
sité à éditer un timbre à l’effigie de
Mgr Lefebvre. Il l’avait confiée au
père Groche avec ces mots : « Il
faut faire une belle et solide mission
afin qu’elle puisse être un modèle
pour les autres pays ».

Prions pour que le modèle se re-
produise avec autant de grâces pour
les Nigérians qui en sont assoiffés.
Nous vous avons raconté, dans le
numéro d’octobre 2011, combien
les catholiques voudraient bien
faire, « se mettre en ordre » comme
ils disent mais laissés cruellement
dans l’ignorance, l’égarement par
leurs prêtres. 

Le Père Groche a narré maintes
anecdotes qui peuvent nous faire
comprendre l’âme de l’Africain à
l’écoute de Dieu. Un homme le
suppliait de le baptiser mais il était
bigame. Abandonner une femme et
des enfants ? Le Père ne le pouvait.
Il lui dit : « Il n’y a que le Bon Dieu
qui puisse résoudre ton problème.
Alors, va à la messe tous les jours
et demande le Lui ». Ayant la Foi du
centurion, il s’exécuta aussitôt,
priant quotidiennement à l’office.
Un matin, il arriva rayonnant au bu-
reau du Père : « Maintenant, vous
pouvez me baptiser, mon Père, ma
seconde femme est partie. »

Puissions-nous tous avoir une
mort édifiante comme cette vieille
femme réclamant les derniers sa-
crements. Étendue dans sa cuisine,
elle se confessa, reçut l’extrême-
onction du Père Groche. Ayant ap-
porté le viatique, il fut tout étonné
de la voir se lever. « Attendez, mon

père, je reviens ». Elle re-
parut avec une robe
toute blanche de pre-
mière communion…
pour sa dernière
communion car, huit
jours plus tard, elle
était enterrée. Elle
avait appliqué l’Évan-
gile où il est prescrit de se présenter
au Banquet en tenue de noces. Les
cyrards de 14, eux aussi, avaient re-
vêtu leur grande tenue pour « aller
s’offrir en holocauste », disaient-ils.
Un gouvernement socialiste les
traita de naïfs. Ainsi, les socialistes
perdirent la guerre de 40 que ceux
de 14 expliquaient par la défaite
spirituelle de notre pays.

Heureusement que Mgr Lefeb-
vre a évangélisé l’Afrique, fait ce
qu’avec les préjugés (sinon le ra-
cisme) de l’époque personne n’avait
osé faire, en ordonnant sur place
des prêtres et le premier évêque
noir. Nous nous devons de prolon-
ger son œuvre car ce sont eux qui
viendront suppléer le manque de
vocations dans les diocèses de
France. Aidons-les car ils sont seuls
à résister à l’islam qui s’impose vio-
lemment.
- Au Nigeria : La secte Boko Haram,

plus enragée que jamais, multiplie
les attentats contre les églises, à
l’heure de la messe : deux le 11
juin, cinq le 17, après celui qui fit
70 morts à Pâques.
- La liste des martyrs est longue au
Sud Soudan, au Burundi, au Congo,
au Kenya, en Tunisie. 

Elle se prolonge aussi en Amé-
rique Latine, autrefois si catholique,
où l’Église a voulu flirter avec “ la
théologie de la libération’’ pendant
que les chrétiens étaient massacrés
par les communistes. L’ancien mi-
nistre communiste Anicet Le Pors
avouait, dans ses mémoires, que
c’est l’influence de Teilhard de
Chardin qui l’a conduit au matéria-
lisme et au marxisme. Benoît XVI a
pris le contre-pied et obtenu de Cas-
tro que le Vendredi Saint soit férié.
Belle victoire !

Il faut dire que l’Église, depuis
Vatican II, a eu tendance à faire le
lit de ses ennemis. La Franc-ma-
çonnerie ayant été réhabilitée mal-
gré les encycliques de Clément VII,
Benoît XIV, Léon XIII et Pie IX,
n’envisageait-on pas de faire des
“ Frères’’, une catégorie de “Frères
séparés’’ ? (L’exclusion des traditio-
nalistes devient évidente). Le cardi-
nal Ratzinger a freiné de toute son
âme ces tentatives. 

En France, où la franc-maçonne-
rie est pratiquement devenue reli-
gion d’État, les Frères musulmans
ont la cote puisque c’est à partir de
la France, si accueillante, qu’ils
veulent conquérir Rome1. Les sub-
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Ce tirage marque le premier anni-
versaire de la lettre de Missions.
Grâce à vous, elle a été éditée et,
prochainement, sera mise à la dis-
position des fidèles dans les cha-
pelles. Par ailleurs, l'adressant à un
millier d’internautes, Missions es-
père bientôt en compter un grand
nombre parmi ses adhérents.

Merci de contribuer à sa découverte
grâce à votre carnet d’adresses ou
en la dupliquant.

Lettres précédentes : vous pouvez
les retrouver sur le site de « la Porte
latine/associations/Missions » ou
directement par le lien  : 

http://www.laportelatine.org/associations/
mission/missions_est.php

1. Joachim Veliocas : “ Ces maires qui courti-
sent l’islamisme’’, Éditions Tatamis, 2010



ventions très généreuses permettent
« la multiplication des mosquées,
une par semaine » (Ehniau
1/06/12). Le conseil régional de
PACA verse 90.000 euros à l’Union
des familles musulmanes tandis que
l’AFC (association des familles ca-
tholiques) n’en a touché que 4.000
(Observatoire des subventions).
Avec ces encouragements, des poli-
ciers ont été attaqués et blessés dans
l’Essonne en voulant verbaliser une
femme en burqa. 

Témoignages : à Toulon, sur une
classe de 22 élèves, 16 sont musul-
mans. Donc un professeur vient une
fois par semaine pour « approfon-
dir leurs connaissances dans leur
langue ainsi que leurs coutumes ».
A Montpellier, « on a demandé aux
enseignants d’apprendre l’arabe
pour se faire comprendre ». Comme
le demande le PS, l’arabe devrait
devenir première langue vivante.
Quand on se plaignait d’être sub-
mergé par l’anglais ! Bientôt,
comme le prévoit un internaute,
« c’est le Coran qui sera enseigné
au catéchisme ».

Internet ne sert pas que les prin-
temps arabes’’. Par ce
moyen, il y a une espèce de
résistance qui s’installe où
la liberté religieuse, prise à
son propre piège, s’égare
vers la pire des domina-
tions. Les Français sont
pris de frayeur.

N’est-il pas temps de les
ré-évangéliser ?

« Tout royaume divisé
court à la ruine et nulle
ville, nulle maison divisée
contre elle-même ne sau-
rait se maintenir » (Évangile selon
St Matthieu IV, 22).

Ce n’est pas parce que les catho-
liques conciliaires désobéissent au
pape, innovent, adressent des mani-
festes “ Nous sommes l’Église’’
(sans pape?), que nous devons nous
y mettre. Il est vrai que depuis la
collégialité épiscopale... Restons
unis en ce moment où Dieu nous
donne des signes si visibles de sa

bienveillance. Regardez vers
l’Est… le miracle de Cana (cf.lettre
1-2012). Notre destinée est entre
Ses mains. Abandonnons-nous y
car il y fait doux.
- Il faudrait savoir ce que l’on veut.
Nous avons toujours revendiqué
notre appartenance à Rome sinon…
que serions-nous ? Un énième
schisme, une de ces sectes qui pous-
sent selon les désirs d’un nouveau
gourou depuis que Luther a fait une
église selon ses pulsions.
- Bonne nouvelle : Le pape a traité
le dossier à Castel Gondolfo, seul
avec le Saint Esprit.
- Rappelons-nous comment le dos-
sier a été ouvert : lors du pèlerinage
à Rome, les prêches de nos évêques
ont bouleversé les idées reçues des
prélats romains et leur ont fait se
poser des questions sur la sanctifi-
cation du prêtre. Cette sanctifica-
tion du prêtre, tant prêchée par Mgr
Lefebvre, qui fait accourir les sémi-
naristes à Écône. Et pour cela, la
Providence emprunte parfois les
chemins d’Internet pour ceux qui
n’ont pas eu la chance d’être élevés
dans la Tradition2.

Pardonnez-moi de vous parler de
mon expérience personnelle mais
mon père m’a donné un “ truc’’ im-
parable : s’en remettre à la divine
Providence. Lorsque j’étais enfant,
l’on me disait qu’il fallait obéir à
ses parents. Mon père charnel m’a
donné la vie d’ici-bas. A l’aide de

ses préceptes je suis devenue une
adulte. Dans la Foi, je reste une en-
fant. Le prêtre qui m’a donné la vie
de l’âme, en me baptisant, est mon
père. Il tient son pouvoir et son en-
seignement de l’évêque qui l’a or-
donné selon la Tradition telle qu’il
l’a reçue par ascendance des apô-
tres. Notre Seigneur a nommé Pierre
comme chef des apôtres. Selon la
Tradition, Mgr Fellay a été élu en
1994, et reconduit dans ses fonc-
tions en 2006, comme supérieur de
la FSSPX et des évêques consacrés
par Mgr Lefebvre. Je n’ai pas
changé d’Église et je sais que Dieu
ne peut ni Se tromper ni me trom-
per. Ayant eu le privilège de rencon-
trer Mgr Lefebvre, il m’est difficile
d’oublier son sourire de saint et le
calme avec lequel il expliquait son
combat, avec une clairvoyance dés-
armante car il s’en remettait com-
plètement à Dieu. Lorsqu’on écoute
Mgr Fellay et son argumentation,
l’on retrouve la même confiance en
Dieu qui démontre que toute sa vo-
lonté repose en Lui.

Les Fraternités Ecclesia Dei ont
gardé, malgré tout, beaucoup d’en-

seignement de Mgr Le-
febvre. Que seraient-elles
sans lui ? Elles doivent se
le demander si souvent en
nous enviant maintenant.
Car elles ont voulu la ré-
compense avant le travail,
sans les larmes. « Préfé-
rons le chemin bordé
d’épines à la vie large et
facile », me disait mon
père d’ici-bas. Il avait fait
le petit séminaire avant
d’embrasser  la carrière
des armes. Comme le di-
saient à l’époque les bons

pères : « Il n’y a que deux vocations
de sacrifice : missionnaire ou offi-
cier.» Il devint un meneur d’hommes
car, selon l’expérience du petit sémi-
naire, il notait ses légionnaires selon
les exercices de Saint Ignace. Et,
bien entendu, l’état-major le prenait
pour un fou ! Mais ainsi aimé par ses
hommes, il les conduisait toujours à
la victoire. On disait qu’il avait la ba-
raka, lui savait que c’était la Provi-

Nos missionnaires comptent sur votre générosité. Avez-vous pensé à renouveler votre adhésion ?

2. Lettre n° 77 aux Amis et Bienfaiteurs du Sé-
minaire Saint Curé d’Ars, mai 2012
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Mindanao (Philippines) : catéchisme en plein air



dence qu’il avait priée avant la ba-
taille.

Il faut croire que la belle ordon-
nance militaire plaît à Dieu
puisqu’elle est la règle qui régit nos
communautés religieuses dont le
supérieur est un général.

Laïc ou religieux, Dieu ne nous
envoie jamais des épreuves que
nous ne pouvons surmonter. Mais Il
connaît notre faiblesse et Il nous en-
voie des signes : regardons d’une
part ce qui se passe à Rome et d’au-
tre part à la FSSPX.
- A Rome, en ce moment, un scé-
nario diabolique de déstabilisation
et de méfiance, impliquant l’entou-
rage du pape. Les journalistes en ra-
joutent assez… Quant à nous,
prions pour le pape ; il est bien seul,
sans arrêt contesté, ce qui est, à
mon humble avis, un signe... que
Notre Dame avait annoncé à Fa-
tima. Il est vrai que les mondialistes
ne supportent pas cette Banque du
Vatican qui échappe au système. Ils
n’hésitèrent pas à provoquer et
payer la révolution de 1917 pour
renverser Nicolas II qui voulait gar-
der l’indépendance de la banque
russe3. 
- A la FSSPX, les séminaristes
viennent de partout, réclament de la
doctrine. Et elle continue à s’éten-
dre, elle pratique l’œcuménisme en
convertissant des protestants. Mgr
Gherardini le dit : ce qui l’a amené
à ouvrir le “ débat sur Vatican II’’,
c’est son expérience de l’œcumé-
nisme, « effrayé par la protestanti-
sation de l’Église ». Et c’est
précisément ce qui déplaît tant à
ceux qui l’attaquent. L’œuvre de
l’abbé Stehlin, sous la protection du
Cœur Immaculé que nous devons
invoquer plus que jamais, est vrai-
ment une lumière, un signe que
nous envoie le Christ dans ces pé-
riodes de déchirement annoncé :
« Cardinaux contre cardinaux… ».
Les pasteurs se sont convertis, eux-
mêmes effrayés par ce à quoi a
abouti le protestantisme : les ordi-
nations de femmes et d’homo-
sexuels. Il fallait s’y attendre :
Luther n’a-t-il pas dévoyé une reli-

gieuse pour l’épouser ? Ce qui at-
tend l’Église puisque c’est précisé-
ment ce que réclament les
manifestes de désobéissance. Le
pape, depuis son élection, résiste
mais il est bien seul et a besoin de
soutien. Nous, laïcs, levons les yeux
vers le ciel pour obtenir une ré-
ponse. 

“ Aide-toi et le ciel t’aidera’’.
Qu’attendons-nous pour aider nos
missionnaires de la Sainte Messe,
plus que jamais ? Nous leur deman-
dons trop ; nous disons cela avec
douleur, nous rappelant tant de prê-
tres morts au champs d’honneur,
harassés par le devoir qui résidait
dans cette parole du Christ : « Allez
et convertissez en mon nom ».

Les avertissements de la Sainte
Vierge, à Fatima, lors de la Ire

Guerre Mondiale, ont été négligés.
Elle nous avait annoncé la IIe. Nous
sommes au bord de la IIIe dont le
déclencheur pourrait être le dernier
pays laïc en terre d’Islam, la Syrie
où nos gouvernants, une fois de
plus, se font les complices des
Frères musulmans face à la Russie
et sa dévotion envers la Mère de
Dieu. L’église ND de la Paix (tout
un symbole) est occupée par les re-
belles. Maintenant qu’elle nous
adresse ces signes si évidents de sa
bienveillance toujours renouvelée,
et cela même au moment des négo-
ciations, car la Madone de toute
bonté retient dans son Cœur Imma-
culé le bras armé de la Miséricorde
de son Fils, il nous faut à présent
convertir, ré-évangéliser par les prê-
tres armés de la Milice de l’Imma-
culée dont le général est Mgr Fellay.

Pas de désertion à l’ennemi.
Nous sommes une armée en
marche, celle du Cœur Immaculé.
Pendant que l’Arabie Saoudite
arme les révolutionnaires pour faire
tomber ceux qui protègent “ les po-
lythéistes, les infidèles’’ (les chré-
tiens), nos soldats sont sur place
dans les pays protestants qui, de
tout temps, ont voulu faire tomber
Rome. La dévotion des Russes en-
vers la Mère de Dieu est aussi un
sujet de méfiance pour la mentalité
rigide du protestant anglo-saxon qui
n’a décidément rien compris à la
folie d’un Dieu qui a voulu mourir

pour nous, oubliant qu’Il a confié le
disciple qu’Il aimait, le seul qui
n’avait pas déserté, à Sa Mère.

Nos soldats missionnaires ont
une arme prodigieuse : les exercices
de Saint Ignace. Ancien officier,
saint Ignace abandonna la carrière
militaire pour se mettre au service
de la Vierge et combattre l’hérésie
protestante et le paganisme renais-
sant, tel qu’aujourd’hui dans les an-
ciens pays catholiques : la France,
l’Autriche, l’Argentine, le
Mexique, le Brésil où l’on vote des

lois qui offensent le Seigneur,
l’Église ne voulant plus être reli-
gion d’État depuis Vatican II quand,
abandonnant sa mission spirituelle,
elle s’est jetée désespérément dans
le vide du monde. On croirait en-
tendre le ricanement de Satan qui
attendait sa revanche depuis qu’il
avait tenté, en vain, Notre Seigneur.
Les soldats du Cœur Immaculé ne
faiblissent pas. Ils attendent l’inten-
dance.

C’est gentil de déclarer le para-
dis pour tous et la liberté religieuse,
comme si le christianisme s’était ja-
mais imposé - décidément les prê-
tres lisent trop Michelet -. Mais plus
l’Église la proclame, plus elle est
bafouée dans les autres pays. 

Encore une idée généreuse dont
les athées se fichaient. Mais l’on
aurait pu demander aux autres s’ils
voulaient du paradis des chrétiens.
Les musulmans l’échangeraient-ils
contre celui promis par Mahomet,
où les attendent des vierges ? Quant
aux pauvres femmes musulmanes,
les “ Évangélistes’’ s’en chargent
puisque l’Église s’interdit de
convertir, grave péché contre la

Messes

Au 1er juillet, Missions a pu
transmettre 947 € d’honoraires
de messes, accompagnés des in-
tentions. Cette somme s’ajoute
aux 5.800 € de dons déjà en-
voyés à nos missionnaires 

(cf. lettres 1 et 2-2012).

Honoraires d’une messe : 17 €

3. Général Pichot-Duclos, “Les guerres secrètes
de la mondialisation’’, Lavauzelle 2002



5. “Padre Pio, mon père spirituel’’ Emanuele
Brunato, L’Orme rond, 2011

Charité. Il est vrai que, malgré ce
qu’en a dit saint Paul, on l’a rem-
placée par la “ solidarité’’, qui s’ex-
prime peu quand on les lapide et
que l’on extermine les chrétiens.

Quand le Père Avril était sémi-
nariste à Alger en 1940, au temps
où le gouvernement très anticlérical
autorisait les prêtres à condition de
ne pas faire de prosélytisme
(comme l’Église…maintenant ?), il
se vit interpeller par un musulman,
une notabilité, qui lui asséna ces pa-
roles terribles et prophétiques :
« Pourquoi ne voulez-vous pas nous
convertir ? Serions-nous si mépri-
sables ? Peu de saisons passeront
avant que vous ne le regrettiez amè-
rement4 ». Le Père Avril a recueilli
les enfants de harkis à Salérans et
dirige maintenant une œuvre ma-
gnifique au Liban, un bouclier
contre l’islam.

Benoît XVI voudrait que l’on re-
vienne aux vraies paroles de la
Consécration – que le passage au
vernaculaire a permis de dévier de
leur sens, rendant l’erreur plus ac-
cessible - « pour beaucoup » au lieu
de « pour tous ».

En Espagne, qui a longtemps
subi l’occupation islamique et en
connaît les conséquences, un projet
de loi pour interdire le Coran
(comme on interdit Mein Kampf)
est à l’étude en raison de son inci-
tation à la violence. Outre-Rhin, le
mouvement sunnite « Die wahre
Religion » (la vraie religion) vou-
lait distribuer gratuitement 25 mil-
lions de Coran en allemand.

300.000 l’ont déjà été ; le gouver-
nement a décidé l’interdiction du
mouvement.

Vatican II, comme tant d’héré-
sies dans l’Église, voulait revenir à
la simplicité des premiers temps de
l’Église en se dépouillant de ce
qu’elle estimait être des rajouts
(comment cela se passait-il ? Per-
sonne ne le sait sauf par la tradition
apostolique, comme le disait saint
Paul : « Pour moi, j’ai reçu comme
venant du Seigneur ce qu’à mon
tour je vous ai transmis », Corin-
thiens, 11. 23-29). Un disciple fi-
dèle du Padre Pio, le stigmatisé, se

rendit à Pompéi, la « ville de joie
des païens » avec « ses temples et
ses fresques obscènes. Il venait au
sanctuaire marial (…) A peine dé-
passé le seuil de l’église, il s’arrêta,
choqué par le style lourd et compli-
qué de l’intérieur. Combien plus sé-
duisante et légère paraissait la ligne
des temples païens qu’on admirait
à côté… Or voici que, sans la moin-
dre transition, lui revint le film de

sa vie, les fautes et les grâces re-
çues. Tout lui montrait l’incessante
protection de la Mère de Dieu pour
laquelle il n’avait jamais eu d’autre
dévotion que les trois Ave du soir.5 »
Et il pleura… sur ses péchés.
L’Église a toujours porté les péchés
du monde et les repentirs des
hommes. Les ex-voto et les dons
des fidèles en sont les témoins.
Comment remonter au passé sans
témoignages ? L’Église conciliaire
a tout effacé. Et si c’était le moment
choisi par Notre Seigneur, estimant
que les épreuves avaient suffisam-
ment aguerri ses troupes, pour les

faire entrer dans la forteresse et les
envoyer aux âmes égarées que nous
n’avons pas le droit d’abandon-
ner… Pierre, lui aussi, attendait un
signe pour aller prêcher. Ce serait
dommage, par pusillanimité, de
manquer le coche ; l’Amour de
Dieu n’attend pas.
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4. La XIIe Croisade, Père Avril, Salérans, 1990
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